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«core si ces richesses lui avaient servi au point

de vue économique, si elle avait employé l'or de

l'Amérique à se créer une industrie propre, mais

non : l'Espagne se contenta d'être le canal qui

met en communication l'argent du Nouveau

Jlonde et les prv)duits de l'Ancien.

Cependant, à la fin du XVIe siècle, l'Espagne

était encore forte et puissante, quand un jour

les rapports se tendiifut entre elle et l'Angleter-

re : Elisabeth la Grande et la Cruelle gouvernait

à ce moment-là. Philippe IT réunit à Cadix une

flotte magnifique, composée de lourds^ bâtiments

de guerre. Il embarqua sur cette flotte 60,000

hommes et, tout fier de son amvre géante, il ap-

pela cette escadre "L'Invincible Armada". L'An-
' .j^leterre trembla, mais voici que, i^endant le

voyase, une tempête nocturne disiK>rsa la flotte

espagnole. Et le monde, qui le soir, s'était endor-

mi dans l'angoisse, fut tout étonné à l'aurore

d'apcrce\ oir sur la mer, la veille encore couverte

de navires, quelques caravelles blesst»es, fuyant

sous le vent, comme désireuses de cacher dans le

lointain leurs mâts brisés où le drapeau d'Espa-

gne ne flottait plus. Ce fut l'Angleterre qui re-

cueillit l'héritage de l'Espagne.

L'Angleterre était encore bien en retard sur

les races latines, quand Guillaume le Conquérant

lui apporta la civilisation qui 1 ui manquait.

"Bientôt elle se trouva diene de prétendre à la

première place en Europe : et pourtant, jus-


